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L'impatience 
du pouvoir
ÇA Y EST ! Nous voici à nouveau en période
électorale, creuset de toutes les ambitions,
comme de toutes les impatiences. Paul Mo-
rand, dans L'Homme pressé : « Une ma-
lédiction veut que je sois lancé au galop
dans un univers qui trottine... Je suis si
patient que j'en ai parfois des convulsions. »
L'impatience tiraille les hommes depuis les
origines. Aucun régime politique ne s'en
soustrait. Sous la monarchie, on raconte
que la peur du poison fit mourir de faim
Charles VII, dont le fils, le dauphin Louis,
impatient d'être XI, semblait faire peu de
cas d'un père qui s'obstinait à vivre. Dau-

phins rebelles, frères conspirateurs, la mo-
narchie n'atteindra la discipline familiale
qu'à partir de Louis XIV, écrasant son fils
comme son frère, les réduisant à des pou-
pées de porcelaine. Cet édifice tiendra jus-
qu'à ce que surgisse à nouveau une autre
impatience, celle de Philippe-Égalité. Sous
la république, l'impatience, sentiment des
ambitieux de tous poils, se retrouve à nou-
veau. Souvenons-nous de Mitterrand, qui
traversa vingt-trois ans d'opposition, de
1958 à 1981, avec un entêtement dément,
une ambition de missionnaire. Cette im-
patience contrariée condamnait Mitterrand
à ronger son frein, et donc à faire preuve
in fine de patience.
La patience est une vertu politique. Si la
politique se mêlait de morale, on pour-
rait conclure que l'impatience est un poi-

son. Au lieu de quoi, nous savons, nous,
gens d'AF, qu'elle en est un ressort, un mo-
teur, la dynamo indispensable. Au XVIIIe

siècle, le cardinal de Fleury avait atteint
un âge si exceptionnel qu'on ne lui dé-
cernait plus du "votre éminence", mais
bien du "votre éternité". 
L'abbé de Bernis, beaucoup plus jeune, un
peu libertin sans doute, fut reçu en au-
dience chez l'increvable cardinal. « Moi
vivant, vous n'obtiendrez rien, ni charge
ni pension ! », s'exclama Fleury avec l'en-
têtement des vieillards. Le jeune Bernis
fit révérence, juste le temps de répondre :
« Eh bien votre éminence, j'attendrai ! »
Le mot fit le tour de Versailles. Sa car-
rière était lancée. ❑

Marc Savina

Merkozy,  le candidat

franco-allemand
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